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Les plantes qui constituent toutefois la richesse
végétale de 1lRe de Sable sont le Roseau des sables
et la Lentille du Canada, qu'on nomme ici " pois
sauvages". Ces deux plantes fourragères, auxquelles
s'adjoignent la verge d'or, la mauve et autres es-
pèces et variétés, forment des prairies naturelles
et des pâturagesqui couvrent, comme on l'a déjà dit,
environ sept milles arpents de terre.

Le Banc de l'Ile de Sable est abondamment fré-
quenté par tous les poissons qui font la richesse des
côtes et des bancs voisins. Un professeur d'Hlalifax,
M. J. Willis, a dreesé un petit catalogue des mol-
lusques recueillis sur les grèves de l'île ; cette liste
comprend trente-huit espèces et variétés vivantes et
cinq dont on ne retrouve que les coquilles : parmi
ces dernières, il faut noter l'huître arctique, encore
si abondanle sur les côtes du Nouveau-Brunswick et
de l'Ile du Prince Edouard. Parmi les nombreux
crustacés de i'i'e de Sable, on remarque les crabes,
le homard et une variété de crevettes toutes petites,
dont les eaux fourmillent. C'est à la présence, en
nombre si extraordinaire, de ce petit animal qu'on
doit attribuer le développement et l'embonpoint
qu'on signale dans les poissons de ce banc de pèche.
Le maquereau, dit de l'Ile de Sable, par exemple, est
renommé pour son ampleur et sa graisse; on le cote
sur le marché aux poissons-" Double-Premier "-;

les pêcheurs de la Nouvelle-Ecosse l'appellent " Le
Soufillé" (Sable Islaned bloater): cette variété est, à la
famille des maquereaux, ce que "Le Roulis" du
Labrador est à la famille des harengs.


